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SUR LE TORE ET LA SFÏÏÈRE BITANGENTE;
PAR M. MONNIOT.

Soit
(-c2 •+-ƒ»+s* H-a2 — J 2 ) 2 ^ 4 t f 2 ( ^ - t - j 2 )

l'équation d'un tore dont le méridien dans le plan y = o
a pour équation

qui représente deux cercles.
La sphère (x— a)* -f- j"2-f- {z — y ) 2 — r 2 ~ o sera

bitangente au tore si le cercle (x ~-a)2-h(z—y)2—r2 = o
est tangent intérieurement à l'un des cercles méridiens
et extérieurement h l'autre. Les équations de condition
seront

d'où l 'on déduit

/ a
? -f- v' = r2 -h d2 — a2,

j 2



( 3 8 4 )
L'équation de la sphère bitangente pourra s'écrire

x*-f- y2 ~{~z*— 2a.z — 272 •+• d2— a2z=z o,

ou, en posant a9 — d2 = c%

(1) x2 -f-y2 -f- z2—c2 — 2 a « 4- 272.

L/équation du tore s'écrit

OU

ou enfin

(2) (.r2 + 72 -f- s2— c2)2 + 4c2z2— ^d2 (,r2-+• j 2 ) = o.

On aura une surface passant par les points communs
au tore et à la sphère, en élevant les deux membres de
l'équation (1) au carré, et la retranchant de l'équation (2),
ce qui donne, après transposition et suppression du fac-
teur 4»

(3) (a* +yzy-hc2z2—d2(x2-+-y) = o.

On aura démontré que Vintersection du tore et de
la sphère bitangente se compose de deux cercles, si
Ton fait voir que la surface représentée par l'équation (3)
est un système de deux plans. Or cette équation peut
s'écrire

[(a2— d2)x7-{- IOL^XZ-^ (f-4-c*)z2]— d2y2= o;

et le théorème sera démontré, si l'on fait voir que Ja
quantité entre crochets est un carré parfait, ou que

OU

OU

*=; o,



( 385 )
ou

ou, d'après les équations (K),

ce qui est évident.


